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ARTICLE PREMIER

Après la première phrase de l'alinéa 3, insérer la phrase suivante :

« Elle est libre de choisir sa fin de vie dans les conditions et sous les réserves prévues par le présent 
code. ».

EXPOSÉ SOMMAIRE

Chaque personne a le droit à une fin de vie apaisée pour mourir dans la dignité. Elle doit pouvoir 
choisir la façon dont elle compte terminer sa vie. 

Différentes options s’ouvrent à elle et ces options doivent être élargies.

La présente proposition de loi ouvre la possibilité d’une sédation profonde et continue.  Les soins 
palliatifs vont être développés. 

Chaque personne doit aussi avoir le choix si elle le souhaite et sous certaines conditions de 
bénéficier d’une assistance médicalisée active à mourir.

Les Français interrogés demandent majoritairement à autoriser que les médecins mettent fin sans 
souffrance à la vie des personnes souffrant de maladies insupportables et incurables.

C’est un choix et il faut le respecter.
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Cet amendement vise à inscrire ce droit de choisir au cœur de la loi.


